
Lutte Ouvrière 
Faire entendre le camp des travailleursFaire entendre le camp des travailleurs

Travailleuses, travailleurs, en activité, au chômage ou à la retraite, Travailleuses, travailleurs, en activité, au chômage ou à la retraite, 
électrices, électeurs des classes populaires,électrices, électeurs des classes populaires,

Beaucoup d’entre vous sont sans doute ten-
tés de se désintéresser de ces élections muni-
cipales en pensant qu’elles ne changeront rien 
à leur difficulté à trouver du travail ou, pour 
ceux qui en ont un, à leurs conditions de travail 
aggravées et leurs fins de mois difficiles.

Mais il serait dommage de laisser passer une 
occasion d’exprimer, avec son bulletin de vote, 
son écœurement d’entendre le gouvernement 
et les grands patrons prêcher aux plus pauvres 
la nécessité de faire encore et toujours des 
sacrifices pendant que les classes riches vivent 
dans le luxe et continuent à s’enrichir.

Le gouvernement verse des milliards aux 
grandes entreprises sous prétexte de créer des 
emplois.

Ainsi, Renault Trucks a bénéficié de huit mil-
lions d’euros dans le cadre du Crédit d’impôt, 
alors qu’il est déjà question d’un nouveau plan 
de suppressions d’emplois avant même la fin 
de celui en cours. Et ce même CICE rapporte 
110 millions d’euros à Carrefour, alors que l’un 
de ses principaux actionnaires, Bernard Arnault, 
est la première fortune de ce pays !

Où sont les créations d’emplois annoncées ? 
Le pactole déversé sur les grandes entreprises 

et leurs riches actionnaires ne leur sert qu’à 
spéculer et aggraver encore la crise.

Pendant ce temps, les travailleurs licenciés 
de Veninov et Mory Ducros sont au chômage, ou 
avec un travail précaire.

Avec plus de chômeurs et des salaires qui 
baissent, ce sont aussi des artisans en faillite, 
des commerçants dont la boutique ferme.

Beaucoup de jeunes sont au chômage.
Ceux qui travaillent sont souvent intéri-

maires, comme à Renault Trucks qui en emploie 
plusieurs centaines, mais les renvoie comme 
des kleenex quand il n’en a plus besoin. Com-
ment croire en l’avenir dans ces conditions ?

Les belles paroles du gouvernement sur 
l’école ne suffisent pas. Au lieu d’économiser sur 
les services publics pour financer les cadeaux au 
patronat, c’est des enseignants et du personnel 
hospitalier qu’il faudrait embaucher.

Alors, salariés mal payés, travailleurs mena-
cés de licenciement, chômeurs, jeunes dont 
l’avenir est bouché, retraités du monde du 
travail, dites-leur que vous en avez assez de 
cette société capitaliste qui vous pousse vers 
la misère pendant que d’autres utilisent leur 
richesse pour détruire vos vies.

Marie-Christine SEEMANN
Enseignante 

en lycée professionnel

Jean-Pierre TARDY
Ouvrier retraité
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Assez de payer pour une crise dont nous ne sommes pas responsables !Assez de payer pour une crise dont nous ne sommes pas responsables !  
Aux actionnaires et aux financiers de payer !Aux actionnaires et aux financiers de payer !

Saisissez l’occasion pour affirmer les exi-
gences vitales du monde du travail. Bien sûr, 
les affirmer n’est certes pas encore les obte-
nir. Pour cela il faudra des luttes collectives 
et déterminées des travailleurs. Mais affirmer 
avec force ce que nous voulons est une pre-
mière étape.
•	Nous n’acceptons plus les licenciements et les 

suppressions d’emplois. Il faut les interdire, 
et répartir le travail entre tous sans baisse de 
salaire. Les banques, les grandes entreprises, 
la bourgeoisie ont les moyens de payer.

•	Nous n’acceptons plus les salaires, les pensions 

ou les allocations qui ne permettent pas de 
vivre décemment, de se loger correctement, 
de se chauffer ou de se soigner. Il faut les 
augmenter et en garantir le pouvoir d’achat 
par une hausse automatique dès que les prix 
augmentent.

•	Nous n’acceptons plus la dictature des capi-
talistes de l’industrie, de la finance et de 
la grande distribution sur l’économie. Les 
grandes entreprises et les banques doivent 
fonctionner dans la transparence en rendant 
publics tous leurs comptes et en se soumet-
tant au contrôle des classes populaires.  

Ne plus se faire avoir par les marchands d’illusions !Ne plus se faire avoir par les marchands d’illusions !
Les travailleurs et les classes populaires n’ont 

rien à attendre des politiciens des partis bour-
geois. Si la droite rêve de revenir aux affaires, 
c’est pour mener la même politique antisociale 
que Hollande.

Quant à espérer qu’avec ceux qu’« on n’a 
jamais essayés », Le Pen et le Front National, 
ce serait mieux ou différent, c’est une énorme 
erreur : ce serait pire. Le Pen rêve de faire par-
tie, comme les autres, de ce système qu’elle 
fait mine de dénoncer.

Elle s’en prend à l’Europe ou à Bruxelles, 
mais ne s’en prendra jamais aux actionnaires, 

aux capitalistes, à la bourgeoisie. Et pour cause : 
elle en fait partie !

Le vote pour le Front National est un piège 
pour les travailleurs, les chômeurs, les retrai-
tés. Le piège de la division, selon la couleur de 
peau, l’origine ou la religion.

C’est seulement s’ils sont unis que les travail-
leurs peuvent faire payer la crise à ses respon-
sables, les grandes banques et les gros indus-
triels. Eux ne connaissent pas les frontières, 
ces barrières pour les peuples que l’on dresse 
les uns contre les autres, pendant que le grand 
capital pille toute la planète.

Votez pour la liste Lutte Ouvrière !Votez pour la liste Lutte Ouvrière !
L’élection partielle du 22 mars ne changera 

pas notre sort. Mais les travailleurs conscients 
doivent s’en saisir pour voter pour ceux qui sont 
dans le camp des travailleurs.

Bien des catégories sociales se sont fait 
entendre ces derniers mois, pas les travailleurs. 
Il faut qu’ils tapent du poing sur la table.

Nous avons le pouvoir de changer notre sort 
et la société elle-même à condition de ne pas 
croire les charlatans qui promettent que, si nous 
les élisons, demain il fera beau.

Les travailleurs produisent tout, ils sont à la 
base de tout. Les voitures, les camions ne sont 

pas fabriqués à la Bourse, mais dans les usines, 
par les travailleurs, pas par les actionnaires.

Sans les caissières et les employés des super-
marchés, Carrefour et Auchan ne verraient pas 
un centime rentrer dans les caisses de leurs 
magasins.

En votant pour les listes de Lutte Ouvrière, 
vous montrerez aussi que vous êtres conscients 
que le capitalisme qui nous a conduits à la 
crise actuelle est un système social injuste et 
stupide, incapable de répondre aux besoins les 
plus élémentaires de la société et qui la mène 
à la catastrophe.

Pour envoyer au conseil municipal 
des militants vraiment communistes, 

votez et faites voter pour la liste de Lutte Ouvrière. 
Faites entendre le camp des travailleurs !


